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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU S 01 R 

Un article de l'11Ulus,, - ~ 
Notre politique de 
défensëïnationale 
et le !discours dh 

La réunion d'hier du 
groupe parlementaire 

du Parti 

.t M. Staline assume la 
tprésidence du Conseil 

M. ~aracoglu --;;a;-un exp!lsé de 1 aes COmmÎSS8ÎrBS 
la situation politique du peuple 

Fuehrer 
•, ~~ 

.. '"f'lJluh P br • d'h · • A '- l' · L a11d , u 111 au1our ai, a ns;ara, articoc 
\ btt •111va11t, sous le titre: •:-.lotre politique 
~ ~- '••e Nationale et le tlilc;iun du Fueliror•: 

~;'\I~' tuerre, surmontant la barrière des 
Ils •st • • . ,. 1 .. • 

f."' u,; ". arrtvee 1usqo a a mer :.gee. 
~ [) tl 11se1 en fac~ de notre littoral 

ti ;r •nelles et de l'Egée 1oot occo· 
~· 111,11~ les forces de l'Axe. Lei tanks 
t 1e11t 1 qui, en mai dernier, se bat• 
''iice en Hollande, en Belgiq 11e et en 

lll,i· font la r•erre durant ee mois 
~-~b.t aux frontières de l'En-pte. Les 
-~CQt 1 ont coromeneé à devenir asi1ez 
1
'1 

1 
'*U t d } ~ e11 M· .r erre, sur mer et ans u 

'}~ ed1terranée orientale ainsi qa'aa 
''~i11 , et au Proche-Orient. En Jrak, 
l \0 ,,1 Politiciens civils et militaires 
Q "Cy' • 

1 
~ I' é un" partie de la population 
li et araiée contre l'Angleterre. Le 

: Cte t•e1 partisans s'efforcent d'éten· 
'e ~ , re~ble1 eo Palestine et en Sy• 
l ~'l. e livrent à du inc:itation1 dans 

\ ~llr · 
•, ~" qu1e est en eootact, par terre et 
~lrt~'i •vec ce monde de guerre et 
, ~llbt ~. Or, nous avonJ one pelitique 

~'en~· Ce en quoi elle con1i1te, cha· 
11'a11 re nous, depuis le paysan tnrc 

~îtr 1hef National, le sait et chaque 
~t ' sait aussi autant 11ue nous. 

fld.~fells une politique d'indépendance, 
, "'• ,,1e et de sécurité nationales. 

~&Ille 11
irt mois de guerre, nous som· 

,~.,,té• fidèles aux exigence1 et 
'r' cr,~ de cette politique. Nous 
'!-''ris. 111

t d~ inflirer aucune secu-sse. 
11· 11011 1 ta d 1 conserver ea même• pos· 
Il\ ~t :ns les conditions nouvelle• ? 
1 ~"oirotrf! volonté et notre désir est 
bt l>olird~llleurer libres de poursuivre 
'Il.. 

1 
'que nationale. 

ll'p.110• nouvelle roerre mondiale, 
-. '11c11 ns cherché et nous oe cher· 

t )'in~ a~tro intérêt quo de sauve­
·~ 'lice îrrté de la Turquie, son in· 

lo11, 1et sa souveraineté. Nou ne 
\ ~ 11 , e lerritoire de penonne et 
~ letri~ !e moindre droit sur notre 

ait· 01re. 
t 1•n • .,,. Ces, nos accords nos enaa· 

A i:kara, 6. A. A. - Le groupe par· 
lementaire da Pa rti s'est réuni aujour­
d'hui à 15 heures. 

A l'ouvertur"! de la séance le .minis· 
lre de, Affaires étrangères, M. Sükrü 
$aracoglu, a fait on exposé des dernier• 
événements internationaux intére!lant de 
près de loin la Turquie et fournit des 
éclaircissements au groupe sur la ma· 
nière de voir du gouvernement a leur 
sujet. 

Aucune autre matière ne figurant a 
l'ordre du jour, la sêan::e a été levée a 
16 lteures. 

Réunions des commis­
sions de la G. A. N. -·-

Ankara, o. - La commiuion du bud­
get de l'a95emblée se réunit tous les 
jours et poursuit l'examen du budget af· 
férent à l'exercice financier 1941. Elle a 
achevée ses études sur te budget des 
dépenses et entama celles du badget d~s 
recettes. Il semble qne le projet du nou· 
veau badget comm~nccra à être discuté 
par la G. A. N. vers la dernière se· 
mnine du moi1. 

Les commiuiona d'hygi~ne et de pré­
voyance sociate et des reqaêtes se sont 
réunies aujourd'hui avant·midi. La coin· 
mission des finances se réunira demain 
avant la réunion de la G. A. N. 

Manifestations d'attachement 
envers le Chef National 

Ankara, 6 A. A.-
Les d,.pêches reçue~ aujourd'hui de Tra· 

bzon, Çt>rum et Safranbolu annoncent 
que les portraits autographiés du Chef 
National ont été poséi à leur place 
d'honneur avec le cérémonial d'usage 
dans Ica Maison' du peuple et aux sièges 
du Parti des susditu lecalité~. Au cours 
des réunions tenul"'s à cette occa•ion les 
sentiments d'attaclaement inébranlaltle de 
la population envers le Chef de l'Etat 
ont été manifestés une fois de plus. 

'- •ae t ' o 
la Q. tous uniquement à la dé. La Turquie a subi vingt mois d'épreuve 

~llfli r•x et de la stabilité de qui ont démontré que q~iconque ne se 
•'.lt _C\.ii : sécurité et des zones de livrera pas à d,.5 provocd1ons de guerre 
~ "•na 0 us sont communes avec d· • !ur ses propres frontières, peJt être ras· 
•,'~our d~ suré à son érard. Nous pouvonl être sûrs 

_I, c. 
5 11 Fuehrer allemand qui qoe notre paix ne sera pas troublée aus· 

~ 6Uerre ~ l B lk !>tee· • uans es a an1 a I si longtemp5 qae l'Allemagne persévére· 
· N iaernent avee cette période ra dans sa volonté de ne pas chercher 

1 ~ ~tenot~s sommts arrêtes avec une un prétexte quelconq•Je pour se livrer 
~ 111 Co •on sur les parties du dis· à une pénétration en Turquie. 

1 1'~ . !\cernent la Turq11ic. Le drame de la guerre est grand, il 
t\~~:;gndges nu sujet de ln lutte est vaste, il est terrible. Il n'a pas com· 
~,'-'ltfi;t ance turque et au sujet mencé en Orient l't ne s'achèvera pas 

,tl' 1..:lt de' d~ Pla rases au sujet de notre en Orient. Limiter autant que possible 
\~ ~ •on e~se et de sécurité qui les ruine9 de cette tragédie, c'est linaiter 
'~'\ore 1?1ider la m~me cause et à d'autant les désastres de la crise de l'a· 
'\ dir{ 1 appréciation à l'égard de près·ruerre. 

q\i\'llt11 ~ent cette politique n'ont Tant que personne ne nous cherchera 
\'tti' llotr~ncontré ane vive sensi- pas querelle, il n'est personnes à quinoas 

<ta <>n re paya ; il est indubita- voolions chercher querelle. On connait 
'- ctel:l\e.ntt •pporté •ne impression notre politique, nos promesses, nos pa· 
\ dl)lltr••t •ux pays qui ne voient rotes; notre action et leurs objectifs sont 
"~ l·~ll e entre la politique de connus. Nous serons fidèles, comme nous 
~\ l Ur ·~•ru et la politique de l'avons été depuis vingt mois, à notre 

t~te q~ie et qai ne con~oivent u!lion, qui ~st la seule garantie de notre 
"lllii,1c::•oa des bostilités à nos ulut, à notre politique, qui eonsi1te 

" Pot· ~réscnter un avantaie dans la saaverarde de aotre droit et de 
•h .. •e •ueleo•q11e. • l'intérrité •e aotre territoire. 

M. Molotov ~emeure commissaire 
aux Affaires étranaères 

M>1cou, 7. A .A. (B.B.C.).- Suivant 
ce qu'annonce l'Ag-ence T.-u, le prési­
dellt du Co1ueil des Comminaire• da 
Peuple, M. M >lotov, sur 100 propre 
désir. a abandonné ae1 fonc:tions. M. 
Staline a assu né la présidenee d11 Con· 

1eil dei C>mmiuaires d• P"upl~. 
M. M.:>\oton été nGmné vice·pré1iJent 

du C •mseil et demeure Com uiu11ire aux 
Affaire• étrangère1. • 1 

L'Amérique et laguerre 

Il ne s'agit pas da 
savoir si elle entrera 

en guerre ... 
Mais quand elle y 

entrera 
W11shing1on, 1. A. A. - Reuter. 
Le discours pronon.:é hier 11as M. 

Stimson a eu un pro/ond retentis­
sement dans tout 111 pays. Des P•­
P'oles pronoracées par M. Stimson .. 
digage l'impression qa'il ne 1'a1it 
plus de savoir si r A mériqae entrera 
dans la lutte, mais quad elle y en­
trera. Le discours dit·on , laisse en­
tendre qae la marine des Etats. Unis 
Hrtl jetée dans la iatail/e de l' .At. 
/antique 11our assurer la défai111 de 
l' A llemogne. 

Les hostilités en Irak 

La situation autour 
de H abbaniyah 

Le Caire 7 AA. - La situation dans 
la région auhur de l'aérodrome de la 
R.A.F. de Habbaniyah s'est con1idé­
rablement améliorée. 

On annonce d'autre part qu'un poste 
aur le pipe-line s'e1t reodo et a été 
occupé par les troupes britanniques . 

Le traité de commerce entre 
l'Indochine et le Japon 

Tokio, 6. AA.. - Le traité de eoa· 
meree entre le Japon et l'Indochine a été 
1igné, au nom d11 Japon par le ministre 
des affaires étrangères, M. Matsuoka, et 
l'ambassadeur Matsoum'I, et au nom de 
l'Indochine, par l'ambassadeur de Franee 
à Tokio, M. Arsène Henry, et le rou­
verneur iénéral de cette province, M. 
Robia. 

La Roumanie reconnaît fa Greatie 
1 

Bucarest_, 7 A.A. (Stefaai).- Le iH· 
vernemeat roamai• a reconnu le r••· 
yern1meat '.uoate. 

M. Eden expose 
aux Communes 

IBs '·raisons ae son ____ .. , 
échec des Balkans 

Londre~, 6. A. A. - O.ivrant les -té· 
b~ts à ta Chambre des Communes sur 
la 'ituation militaire, M. Eden, m1n11-
tre des Affaires étrangères, fit un ex· 
posé des événements da;ts le Moyan· 
Orient. Parlant de la situation qui eJt 
plus ou moins délicate, le chef du Fo· 
reîgn Office dit : 

L'appel de la Grèce 
<Le 8 avril, le rouvernement grec :11· 

vnyait au gouvernement britannique une 
note l'informant de sa résolutioa de re· 
si.»ter à l'agression allemande. Cette nGte 
noua demandait ai no11s p.luvions l'ai.lu 
et dans quelles conditions. Ce n'était 
pu un S.O.S. lancé d' Athèoes mais plu­
tôt une démarch' informative, en vue de 
connaitre notre attitude. Le gouverne· 
ment qui avait déjà pris la décision cl'ar• 
rëter 1~, opérations à B~ngbazi pour en· 
voyer des effectifs en Grèce prit les me­
sures nécessaires pou expédier en to.ate 
hâte un corps expéditionnaire. 

Cette décision avait été prise après 
que l'on eat recueitli l'opinion des pria­
cipnux membres du gouvernement. 

La mission de M. Eden 
Dans le c:as eù une aide de•tiit 

ltl'e donnée à la Gric:e, il .était né­
cessaire qu'elle fût réalisée con a11e 
1r•nde rapidité. Il f •liait dé'llattre 
beaucoup df! qaestions talles "". r. 
situation de la Yougosl11t1ie, foar11ir 
ces ranseignements à la Turquie a• 
•ujet ce nes J1l•n1 et tl'aatres aem• 
lll•bles. Le 1oar1ernement a j•gé q•• 
la métlaotle des c:onvers•tions tlirec­
tes était la plas opJlerlane. 

Et il a cen/ ié cette tâche •• chef 
d' état•majoP' des •rmées impériales 
et à mei-mi 11e. Ni men collè1a• ni 
mei ne nou1 attendions à an sa~cès 
complet. Neas s•oions que les Al· 
lenaantls étaient déjà très aoancn 
dan• leurs plans. Nianmoina, si 
nous n'eussions pas fait cette tenta· 
ti•e, now eussions été tlignés Je di­
sappro'6ation. 

L'effondrement de la résistance fran~ise 
mettait nos forces du Prache-Orient dao1 
l'obligation d'affronter la situation sao1 
le concours de l'armée française. Nos 
troupes étaient proportioaoelleme•t fai­
bles et, ce qui est pire, l'équipement 
leur faisait gravement défaut. Ven la 
ffn de l'été dernier, la situation dans le 
Proche-Orient avaitbeaucoup préoccupé le 
rouveraemeot. 

Aprè!I que le général \lf awel fGt ven. 
en Angleterre pour conférer avec le cbef 
du rouvernement, ce dernier fut dans la 
néceuité d'envisager le renforcement de 
cette armée au risque d'un grand danger. 

Nous aviens e11voyé dans le Moye• 
Orieat •es divisions cuiranées, des hom• 
•es do matériel et des avions. Ce sont 
ces ' .. oyens qui ont permis au général 
Wilson et aa srénéral Coaaor · de réaliser 

(Voir la suite en 4ième page 
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nœ~M~abah Pa•tas1:â..-:§ ) 

.---
considére·t·on si lit tâche à accomplir 
est facile ou difficile ? Heureusement 
qae c'est à nous les jeunes, et non à 
vous qu' Atatürk a coofié l'indépendance. 
N'as-tu jamai~ lu ce qu' Atutürk a dit à 
la ieun~sse ? Le monde entier se dresse· 
rait contre nous, que nous le fr1ppuien1 
Nous ae sommes pa! une nation qui puisse 
vivre esclave. 

561' 
LE VJLAYET f b) des porteurs des billets Nos 11"1 

d'infirmiers volontaires 2~60, qui doivent partir le i .,ai Les cours 

Hitler acompris 
la politique de la Turl!luie 

M. A bidin D•v~r r~11r0Jait /es 
partie• li11 récent disceurs da Chef 
de l'Etat •llem•ntl qui 11t1aient 
trait à l• Turquie et ajoute les ré· 
flexions saiv•11te$ : 

L'opinion pultlique a accueilli nee sa· 
ti1faetion lu paroles prgnoncéu par le 
Chef de l'Etat allemand à l'érard de la 
Turttuie. Car elles démentreot 41ae le 
Chef absolu et Führer de l' Allemarne a 
bien co•pris la politique de la Turquie. 
Cette compréhension revêt ane toute au· 
tre importance que:l'incompiaéhension ve­
lentaire ou non, ttae l'on constatait dans 
les journaux et les postes tle radio al· 
lemanda depuis la publication de la dé­
ci.ration d'alliance 4111éfeusive turco·bri­
ta.niqne. 

Les searces allemantles (et lu sources 
italienne• éralement) témoignaient 411l'un 
mécontentement malatfü à l'égard de la 
,olitittue de la Turt1uie. Cet état de 
choses revêtait parfois la forme u 
l'Lostilité. Il faut ranger dans cet ordre 
les pubJications et les efforts qui vi· 
saient à troultler les bons rapports entre 
la Turquie et l'U.R.S.S. 

Cette atmosphère d'hoatilité faisait 
naitre l'impression que )' Allt magne en­
tentlait suivre UnC! politique dirigée con· 
tre la Turquie. Les ripostes que l'on 
rencentrait dans la presse turttue étaient 
•n résultat naturel de cette atmesphère. 
Si11GD 1 en ccincluant une alliance tléfcn· 
ahe avec l'Anrleterre, la Turquie n'a 
même pat aonré à être l'enneaie èe 
1' Alle marne. D'ailleurs, la pelitique étran· 
fère turque ne s'est jamais éloirnée du 
priacipe qui avait été posé par le rrand 
et rénial créateur de la Turttuie: •Paix 
à l'iatêrieur, paix à )'extérieur>. 

Hors des frontières du <Pacte Na· 
'ti.aah réalisée• à la faveur du sanr 
aacré de 111illiera et de milliers de morta, 
la Turquie ne demande pas un seul 
pouce de territoire, de même qu'elle 
11'enviaare pas d'en céder un seul 
po•ce. Toute l'aspiration de la 
Turquie est de sauverar4111er HD indépH· 
claace dans la limite de ses freatière1 
aatiooales, d'y prorresaer et de a'y 
élever. . 

~~ Tu_~virjif~~r f.:_-:-~ -- .... 

Le Conseil d'admini!ltration de la sec· 
tion d'Istanbul de I' Aasociation de Bien· 
f~issan~e a tenu hier sa première réu· 
mon a 11 h., au siège du parti à Ga· 
galoglu. Des décisions ont été prises à 
cette occasion au sujtt des cours d'in· 
firmiéres qui 4111evront être crees dans 
chaque « kaza ,. et, en général au su­
jet de l'activité des dames au 'service 
de la patrie. 

Le premit'r cours d'infirmières a été 
créé à Fatih, avaot·hicr soir, et '485 
personnes y ont assisté. Dans le couraot 
de cette semaine, un autre cours sera 
créé au Halkevi d'Eminônii.On y a déjà 
inscrit 132 auditrices. D'autres seront 
cré~s au fur et à mesure dan1 les autre1 

S1nep et Gerze. 4tr 
c) des porteurs dea billets Nq~ 2 ..Jl'I' 

2848 ctui doive11t partir le 9 ••• r 
Samsun. 5Sl' 

d) des porteurs des billets No• '}, ..-
~846 qui doivent aoni partir le 11 r 
Samsun. r-4P 

Lf.S ooVA 
Suppression de directigt1S ,1 

Par suite èe la diminution du ~ol" 
des transactions, la direction général~ " 
Dou~n~• a dt>~idé . d'abolir à part~~; 
1er 11un certams dtrections de• D0 "GI{ 
Ce sont celle• d'Urfa, Mardio et jt~ 
ant~p. Une série de postes do0'

11
; ~ 

qui en dépendaient seront rattacb~' 
direction 2énérale d'lslahiye. 

communes. LA MUNJCJP..41,, 
L'éditorialiste de ce journal écrit: 

1 

! Le contrôle des prix 

M. Roosevelt ne pour­
rait-il pas expérimenter 

aussi uni peu le 
pacifisme? 

Nous ne savons pH quelle est l'im- 11 a e'té d•c'de' d'ét d 1, . La révision des cinémas · . . · I' .. 1 eu re organisa· T ,e_r 
presston eprouvee, en . occurren~~. par tion de la Commission et du Bureau ous les cinémas de notre ville~ 
les autru lecteurs: mais lu discours 1 pour le cont ~ le d • . t 1 • l'objet d'une révision minutieuse t' 
l d · l · · 1 ' ro t'S prix a ous es v1· fi 
es ec arahons a a pruse et les inter• l layets en vue d' ·1· 1 't fermera pas toutefois ceux qui aur0 

1 · d • acce erer es poursui es , 11 
~1ews e ce peuonnage ont coœmencé . contre la spéculation. Le ministère du reconnus df'vGir subir certaines tr é 
a no~s ennuyer. j Commerct' engagera à cet effet 65 mations. Un délai leur sera acc~~dl't 

Des quf' cet ho!°mc. q.ue Dieu btlniuf", , chefs et fonctionnaires. Un cours sera se mettre en règle. Cc n'est qu a ~ 
ouvre la bouche, 1l vomit feu et flam· créé en notre ville à l'intention dea in· ratio.n de ~e laps de temps qae ce r 
mes, comme ~i c'était lui qui avait dé· téressé!I qui devront être tous des di- cont10uera1ent a ne pas être ell 
claré la guer ~e ou qu'il y avait effccti· plômés d'écoles supérieur~s. C~ux qui pourront être fermé,, 
~ement entrainé so

1
n pays . Chaque fois, auront achevé le ceurs avec succès re· ~u cours d'un premier c-xaot~r;1 

11 ne parle pas d autre ch•se que de cevront des appointements mensuels sui- avait constaté que 12 cinémas 0.c 
canons, d~ tanks, d'avion•, de bombes et vant la fonction qui leur sera attribuée b~I, de Kadikoy et de Beyog-lu ot 
de ~ynim1~e .. De<'~ trai~, ~l mettrait le de 148, 170 et 210 Ltqs. Le ministèr; ta1ent certaines modifications. 
ftu a la creahon et 11 ferait eclater eomme du Commt'rce aussume les frais de la Des étudrs seront faites sur place 1'/ 
une bomhe la machine ronde qui saigne fréque11tation des coun. Il prendra à les cinémas au rrand air, pour 1 
tléià par tant d~ .côtés! ses charge les voyage pour ceux des in· dont on demandera la création 1~)i 

Le personnare dont oous parlons est téreués qui ne viennent pas d'Istanbul permis y relatifs ne seront '11" 

~· R~elt. Aio1} que nos Ject.eurt et versera en outre 2 Ltqs. par jour qu'ensuite. 
l ont de1a remarque, quel que soit le pour la durée dei ceux qui les fréquen· les r:\rix de l'électricité 
journal que l'on prend en mains, on y teront. Les drmandes srront reçues jus· 1 .., d 
voit tout de suite, l'!n groues lettres, le qu'au H crt. A la suite de la majoration e~ ill 
nom de M. Roosevelt. Et quand on a L'évacuation volontaire d'Istanbul d11 charbon, on avait prévu codl.,, te 
lu ce nem point n'est besoin d'aller ta~le une ~ajor~t~on corrupo~d•:e1 
plus avant ; on peut être sûr qu'au dts· Le Vilayet d'Istanbul communique : prix de. l'electr1c1té. Toutefo•9• ._Ile 
sous, il y a dei écrits débordants de La possibilité s'étant offerte d'unifier ne dev1l"odra pas effective tant 0t 
violence. les c""nv · d d t '-- d h b terO ... e1s es voyageurs se ren rant s OC"'-ll e c ar on existant ne 

Cette attitude uous parait offrir quel· gratis eu Anatolie et faisant partie des épuisés. 
Cl)Ues analogiu avec ceJle cle l'individu premiers conoi1, l'ordre de départ L'ENSEIGN~fi 
qui court à uo incendie, armé d'uo souf· a été reviaé eoœme suit : 
flet. L'Europe et même l'Amérique bnl· a) les départs prévus pour lei 6, 8 et 
lent déjà suffisamment. A quoi bou jeter 9 Mais ne sont paa supprimés. Toutefoi1 
sur le brasier du pétrole ou de la 9eazi· le vapeur Aksa, qui deit appareiller le 
ne ? Ne servirait-on pas mieux l'huma· 11 mai, lundi, à lS heures, embarquera : 
nité et la civilisation eo y déveisut plu· Une partie des porteurs des billeh 
tôt un ou deux aceaux d'eau et en cher· Noa 2161·2413 qui devaient partir le 6 

L'examen sanitaire 
des professeurs , 

L'txamen sanitaire auquel sont é 
tous les ans les professeurs Je9 ,e• 
primaires, après leur entrée eP " 
commencera le 10 crt. chant à circenscrire les flammu au mai pour Samsun. 

moins dans un coin? ' ~~-~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~t 

A notre sens, M. Roosevelt aurait fait La- corne' d1·e aux ce...., 
•ne oeuvre beauceup plus utile si, dès 1 ' 
le début de la querelle entre Allemands t d 
et Anglais, il s'était donné peur tâche ac es ivers 
d'intervenir entre les parties pour essa­
yer de les concilier. Effectivement, il 
n'est pas ~ans s'être livré à une ou cieux 
tentatives à cet érard avant l'explosion 
de la guerre. Pour autant que neus sa· 
chions, elles n'ont eu aucun résultat. 
Mais quand l'oLjectif est la paix, doit· 
on 'e laissf!r découraier par un ou deux 
t!chec1 ? 

1• "' 
LA BONNE CACHETTE j la1né par ae~ agreenun au bord dt: 

Lûtfiye, la femme d'Anb Mahmut, qui ut dé· 1 il n'a pH tndi' à "lll>irer . 'fAp.iJ 
tenu pour a'être livré au trafic des stupéfiants LE DRAME ~e lit~ 1

, 
était aurveillée depui1 quelque tempa par lea I.e 2ième trib11nal d it du pe.P• 'él'~ t' 
ageata de la brigade •péc iale peur la lutte contre vient de prononcl!r aa eentence • 

1 
ff"ol

1 

le• atupéfianb. Elle habitf' à Fener, quartiier Ka· rent de polit'e Hayri, convaincu de tl'''I. 
Hbdemirhun. la pereonoe de l'erploitaot d 'autoll11

''.,,11P 

.•• Après le messare personnel envoyé 
à notre Cht'f national hmet lnônii, par Je 
Oaef de l'Etat allemand, les déclaratiens 
que ce dernier vient de faire an Reich· 
star et par le~quelles il rend àcimmage à 
l'esprit réali9te des diriieants àe la Tur· 
qaie, ont contribué à éclairer la situa· 
tion, quoique cette fois, il n'ait pas re· 
nouvelé l'usurance que la Turquie ne 
sera paa l'objet d'une agreasion. Car le 
Chef allemand a têmoirné de la plus 
rrande compréhension à l'êg.nd de la 
Turquie. Rapproché~• des aui rts parties 
du discours qui ont trait aux Balkans et 
qui forment un tout complet, les paroles 
relatives à la Turquie peuvent être con· 
sidérées comme une preuYe de ce que 
l'Allemagne ne considère pH la Turquie 
en ennemie. Et c'est pourquoi l'•pinion 
publique turque a accueilli ce discours 
avrc satisfaction. 

Tant que l'Allemagne n'aura pas de 
Nauvaiaes intentions à notre érard, qu',.J. 
le ne touchera pas à notre foyer, à notre 
i11d6pendance à notre honneur et à nos 
intérêts nationaux, elle peut être certaine 
de la neutralité et dê l'amitié de la Tu· 

Il nous souvient d'un a:itre Président 
américain qui s'appelait aussi Roosevelt 
et qui était l'oncle ou le grand·oncle d~ 
l'actuel. Il y a 35 ans, le danger s'étant 
prése.1té d'une guerre qui allait embraser 
le monde entier, il avait fait dea offres 
de médiation répétées et, finalement il 
était parvenu à trouver un terrain d'~n· 
tent~ entre la Russie et le Japoo et à 
convaincre ces deux puissances de pren· 
dre place autour de la table de la Con· 

Avant-bif'r1 on la vit errant dan• uo 1orte de 
jarciin ou plut uactemf'DI 4111,. terrain varue ae 
trouvant aux aborda du •medrt'9e ~ d,. Papan;ade. 

Elle •• baiuait, tâtait le 101, ~emhlant y chl!r· 
cher quelque chose, dan1 l'attitude d'un sourcier . 

Let agenta intervinrent alort t>I 1e subatituheol 
à tlle pour continuer Ct'tlt' intéreuante •pération. 
Ils ne tardèrent pas à dP.couvrir un f'ndroit où 
le sol avait été fraichf'ment creu•ê. Lur•qu'on f'Ut 
enlevé uoe léirère couche de ll'rre, une sorte de 
vali1" en cuir epparut. La clé pour l'ouvrir fut 
trou•ée ~ur Lûtfiye. 

• rco 
avion" rt>laté en "on tempe le• ci .111 

Io•' l."ctte douloureu1e affaire. R•PP" 
ment les rrand11 trait.: 1 i. ' 

Q . . . . d fa1111I t:• • ' ,, ' uo1que marie f't pere c . fi'' t' 
était parvenu, à force tl '1nsi1taoct'• • d,rn11 

t re111e de la femme Nebahat . Cctlt ,,, 4' t'fl' . . . . . •"o el ceohnua1t pas mern1 tnutefors • ~.,- /1 
det relations plo11.. . fruct 11f'u4e~ 1.,, ,lrt'' 
l'aient, qui n' avait que sa paye 11 

11 
cl• , 1 

U . ·1 .. lt tncl 1; n ma11n, comme 1 a eta r if' ~-
oe heure che:r. ion amie, uoc ,.ur.P' cl• ',/. 
" •t N h h • • .. n•' ._.1r ua1 • e a at cta1t en comp•• . I_..,.- jl 

quie. 

La foi nationale de Nur 
Nur, c'est le neveu 'e M. Ah­

rnet Emin Yalman. Pour éprouver 
H foi, il lui • posé quelques quu· 
tiens de c•ractère nettement déf11i· 
ti.ste. Et il s'est •ttiré cette flerte 
ri,onse qa'il enre1istre •a'il en· 
re11•tre t1vec sati1f actio11 : 

t - Quanà il s'agit àe l'iodépea4111uce, 

férence de la Paix. 

On a peine à admettre qu,. l'actuel 
M. Roosevelt, ayant un pareil exemple 
daos sa propre famille, oe le suive pu et 
adopte une voie diamétralement opposée. 

Il y a une question de l'aide américai· 
ne. Nous lisons tous les iours dans )es 
journaux des chiffres indiquant aombien 
cette aide doit être puissante. Certains 
de ces chiffres nous semblent wn peu 
exarérés, mais nous ne aoutons pas que 
lorsque !'aide améric~ine sera complète 
elle deviendra effectivement irrésisti91e. 
L'Amérique était intervenue vers la fin 
de la précédente guerre et, un an après, 
l'arg~nt américain, les armes américaines, 
les vivres atrièricaios et lts soldats amé· 
ricains ont commencé à affluer eo Euro· 
pe . Si Hindenburg et l•àe11derff n'a· 

(Vorr la 1aite era 3me 11•1•) 

Et c'ed ain1i que l'on t'Dln eo pone.oaion de 
l'importante quantité de atupéfianta qui y était 
contenue. 

La trop habile centrebandière avait déceuvert 
une cachette qu'elle croyait infaillihle; elle a été 
livrée i la justice. 

AU VILLAGE 
Cindo, fila df' Meyre, du villaie de Delik (Le 

Trou!) dépendnt de Mu:,, était depuis &Hez loa1-
temp1 en fort mauvais rapporta avec U10. Une 
~ueatioo de famille était à l'ori1ine de leur dif" 
(érend. 

Récemment, il1 ee rencontrèreat aux eberda 
du villare. Uao était en compar•ie de aea deux 
frères, Tout de Hite, ile •• prirent de bec, à 
prepoa de leur vieux cléltat . 
r:- l.a 4'Uerelle ne tarda paa à s 'envenimf'r. Lea 
trei1 frèrea 1e raèreat alora 1ur leur 1dveruir1 
et le rouhent cle coupe de rourclin. 
~ Cindo, le crâae· ltri1é par ua mauvais ceup, fat 

dao1 uoe attitude qui ne poll•~1 t. ,iof j 

ter a uc un doute quant à l'intÏrll1tc pl 

êtroi le de leurs relationa. ,..r"' 1 
De part et d 'autre, il y eut ~~ 1~

1 

d . . . M . _, . 11• · .-41 rr î 
ec111eo. us toue .e 1u11t:1 ,- fr) 

taire du mâle fut le plua fert: le: J•t"; J". 
se jetèrtnt l'un centre l'autre et "P '1~11 
• t -• en1a1ea. Affolée, Neb1ba ~-· ' 

aux eeceura lie teutea ••• f•' ,.,,i,,rl' 
lie pelice avait niai àêjà 1•0 ' ,,fil 
aance. li le àécbarru. 111r ••11 ,,t'J 

._, ';:; ralae mert. 1' " 
~e meurtrier traoaperla 11l•;;

11
.-• f' 

41u au rez•de•d1au11êe e1 le 1,ftl" ~ 
perte. Aprèa 41uei, il alla ae c•"' I' ~~ 
au pe1te le plu1 prHlae. • JS ,p1" r' .1 

lf' triltuoal l'a coaciamaé • 1,,t ~ "; I 
T e.tefeia, il a receoa11 fia•' 1' .,,ti•1' 1 

eecrètu tle le victime avec rfel f'I" 
't ' preucatiea rrave et a ré••· 

~ifs 
L 
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Messieurs, Réservez ves séparés pour le 

B a~L d e L ' 0 p E R a 
v!us y serez à l'abri des yeux indiscrets 

Ce Vendredi sair au Ciné CHARK 

Choses dites et. . . iné~ites 

·On ne plaisante pas 
avec M. le gendarme 

------- = . 
homme. 

- C'est vom le conducteur du vébi· 
j'étais allé, par la route, à Dinard cule '? · 1 

Dahdah et Dinar 

(llle et Vilaine) pour m'y reposer. J'étais - Oui, propriétaire-conducteur de la 
~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~-~~~~.~-~~~~ un hr~~tdeh ~t~d vi1llé~Rdu~ ~d~~t 11~ U. W.). I 

gris ~· Communiqué italien 
, "ot~ Ifs combats autour de Tobrouk. 

sur l'em.ouc ure e a ance, on - C'est bon, neus allons voir f& 
. 't' · d'Adola en j'avais eatendu parler, bien avant d'a- Vos papiers ? 

cupatentuae posa ioa pres 's 1 voir mis les pieds en France. A B .. y- - Pourquoi faire ? 
leur infligeant de lourdes pertes. ar 1routb,1892·1~02, tous les Syriens étaient _ Vous le saurez plus tard 1 

iér~~r 1 L'occupation des Cyclades. 

';;;11~ La défense d'Amba-Atagi 
e~~ ~~Otite, 6. A. A. - Communiqué No. 
~b~f i -. du Quartier G~néral de! forces 
e ~. italiennes : 

._ \J1ae autre tentative anglaise de for­
~t l' 
b encerclement de Tobrouk échoua 
t.!ee à la réaction immédiate des 
ti Pei italo·allemande. qui ont infli· 
:: très rravu pertes à l'adnraaire. 

"' ' le front de Sollum, dea incur· 
~~ d~ chars armés enaemi1 ont été 
~l •ee1. 

ts f • • i 't l' 't ormataons aer enne1 i a ieane1 
~llelbaadu ont bombardé à plu­

"' l reprise1 les po1itlon1 et le port 
te • 0~rouk. Un navire de rros tonaa-

L· tté atteint. 
~ ' 111ne1ni effeetaa du iaeuraioaa aé­
~ ~lllea a111-de11u1 de quelques localités 
"t' Ctrénaique : ttuelqae1 dérâts. 
'1, Q "1er !rée aoaa ayons eecupé les 

' ~lllorros, Nanfi, Nio, Santorin, 
'

0
• et Parei du groupe des Cycla-

"-~ ~frique orientale, daa1 le sec­
' td .~niba· Alagi, )a pre11ioa enne­
~ 'illamment ceatenae par 001 trou· 

to111ti11ue. 

Communiqués anglais 

les autres 1ecteur1 notre aYance con· 1 fiers, qu'un des leurs eut découvert. ce Je remis ma carte griie (déclaratien 
tiaue. coin de terre bretonne et racontaient du véhicule) ; ma carte rose (permis de 

d 1 fi tte grecque qu'un nommé Dahdah, natif de l'antique conduire) j'aioutai, en sapplément-fa-
Les restes e a o. 1 cité phéaicieane, muni de quelque• cultatif-naon certificat de natioaalité, 

à Alexandrie dinars dans le rouss~t rie son gilet - le~ rf"oouvelé annuellement par le Consulat 
La Canée, 6. AA. -. Communiqué au 

1 

Beyrou~hains ne tra!iquait'nl, il Y a Ï~ de T~rquic à Par.is (le permis de 1éjoar 
sujet de la flotte hellémque ans, qu avec les tbalères (talari) et les n'avait pa~ vu le 1our encore). 

l h 11 • • arrivés dinars (dinart) - aequit des terrains sur • . . I 
Les aous·~ar ns e .e?1que.• 'l'emplaceaaeat act.el de la plus m~n· Revolut1onnaire 

i Alexandrie 1e sont 101nts a la flotte daine station balaéaire de la «Côte d E.- - J.- \'Ous dresv· contravention peur 
britanaiqu~. meraude>, spécula en les revenllllant, et avoir a1 boré tn3nifestement un drapea11 

Trois de 001 dix contre-torpilleur. baptisa Din•r (d), le .•ile enebant~ur, révolutionnaire, à côté du drapeau na· 
du nem et en seuvenar des premiers tioaal 1 ont coulé. 

Des treb:e torpilleurs deux se trou­
vent à Alexandrie. 

deniers qui lui permirent d'édifier sa JugH de ma surprise d de ma 
fortune. frayeur! ... je me veyais, déjà, en Cear 

Dabdab, nouveau riche, acheta par la Martiale (?) mime devant le peloten 
' d suite un blason du pape. d'exécution 1 Brr ... 

Communique alleman Il io1i1tait, ainsi 41ue ses rejetons, au· -Un drapeau révelutionnaire? Lequel? 
L'A.A. n'a ant pas reproduit le com· près du eonsal de ,Turquie .à Pa!is, Hus- Où ça ? LI'! drapeau, qae veu1 veyex 

. . J t 11 nu bey, pour que 1 on menhonoat le mot représente le croissant et l'étoile, ce 
mun1que du haut·com~de'!1~n a e- f' comte > sur le certificat de nationa- sont mes couleurs nationales... je •'y 
mand dans 1e11 bullettn1 d hier, ?oui lité qu'on lai délivrait (1910). connais. Si vous êle$ gendarme, je sais 
sommes au regret de ne pouvoir le 1 Hüsnü rejeta avec juste raison la pro- colonel ou kif-kif (le Saltan A9dül-Ha· 

Publier ici. Nos lecteurs le regrettent · position de l'or,ueilleux per1~nna~,.; la mid Il m'avait fait l'aumôn~ d'un 
loi ne reconnaissant aucun hlre etran· grade de mutémaïz au même titre 
ger cenféré aux nationaux. qu'un des domestiques de ion. eraf ntll 

auui ... 

L~ presse turque 
de ce matin 

(suite df" la 2me page) 

vaÎt!nl pu déposé les armes à la fin de 
1918 et si l'Allemagne avait continué la 
gutrre un an de plus, il n'y a pas de 

Le sieur Dahdah n'avait pas de chan· chéri, Nedji6 p•clta Mellt•me) 
ce, d'autant plus que les vieux Bretens - Pressons, ne faites pas la rr. iole l 
lui contestaient la paternité de leur pla- C'ell un drapeau rouge ! 
ge ; d'après eux, c'est un riche Yankee, _ Je vous affirnae que c'est le Jra• 
mister Coppinger, qui l'aurait créée peau turc 1 
avec Illies dollar1 ... d'où l'engouement des - Q 11 i me le prouve, c'est vous qui 
Américains pour Dinard et des Dinar- le dites ? Vous l'expliquerez au Jure de 
daises pour les neveux de l'encle Sam. Paix 1 

~ 

Théâtre ambulant - Pardea, Monsieur le geadarme, mon 
doute qu'un jour elle aurait été écrasée De Dinard je me suis diriré sur Lan- Juge de Paix, c'est "Lareusse>. 

- Je ne connais pas ce •particuli~r·. 

Le gendarme s'instruit 
sous l'aide américaine. nion : la camparne bretonne avait fini 

l la guerre en Orient Tel e't le réJultat que donnera cette par me fatiguer ; j'étais à la recherche 
Il' ' C foia également l'aide américaine, - ~i llll'uo dérivatif lerM(ue, en pénétrHt dans ~-ê •ire, 6 mai. A. A. - Commu- toutefois la guerre se prolonge. Mais cette derni~re ville, ie remarquai qu'un 

tlQ11.du Quartier G~néral d~s Force• toute la quution est de savoir ce qu'il théâtre ambulant y avait dressé ses tré· 
Le iq11es dans le Moyen-Orient : en sera, iusqu'alors, des autres nations l teaux : • La dame de chez Maxim's >, 

'
1 

••ions ani'lais ont p,urauivt Quoique l'Amérique eOt promi" son aide annonçait une immense ardoise. 
~~l.~r actiYlté dans le 1ecteur de à la Grèce et à la Yougoslavie, ~es deux - Tiens, pensai·je, voilà qui va faire 
't ... ;-,:"'IJeb. ·Le feu de l'artillerie en· pays ont été écrasés avant qu'une. seule ,non affaire ... Je vais auister au specta· 
1 .... " cartouche eut été mise en route a leur cle ... Chouette 1 ça va me rapprocher 
'-t '•I' été intermittent et inefficace. intention. de la rue Royale ! 
lt .,_ latt continue dans le aolfe de M R b '"':--vt•h. 6 

Ne vaudrait·il pas mieux que · oo· MichP.lin, providence des aateme i· 
L "'-' l sevelt, prenant ces faits en considéra· li,te!I, m'avait recommandé l' Hôtel tle 
",. Uaye : aucun changement dans lion, au lien de prononc~r toujours des Fr•nce, le palace (?) des rives du Lé­
\ ~--tion à Tobrouk. Dana le 1ecteur disceurs agre~sifll et des paroles propres guer; j'y rtmisai la <bagnole> ; après 
'-bt li""'• une violente temCJête de à rendre la guare plus violenlt!, se li· avoir jrté un regard sur le drapeau turc, 
.i e l •tri t t • ·1, t' 't.1. vrât à des consdls de paix ? qui floltait ,, l'araière du véhicule -
"t eusemen en rave ac avi c 1 . . ..1 l · l t t 

'-o• f , • Cu parole!I quf' nous traçons 1c1 par. torpédo- et •Ont e rouge ec: a an s~ 
\ ~tl A.b or~ei de terre et de 1 atr. viendront-elle~ jusqu'aux orriiltS de M. confondait :ivec le tricolore, son ami 
.._, ~ .!•••nie : no1 fHces aa nord' RomeV!'lt ? Et riant l'affirmative, l'ho· 1 dt'pUÎ5 Frar1; oi1 Ier (Excusez; l'anacbro· 
i."9tt• ••te ont réali1é de nouveau:ic: norable mai" fouiu,.ux Président ,.n nhm•l), je rnontai clans ma cham .. re peur 
\~•ta '"' lea derrières des position• tiendr1-t-il corrq ft' ? Nous l'ignorons. pr ocellller à 110 .brio de toilette, avant ~111ta de l'A b Al · Mais "i nos r fl,.xio ns jmtes l't oppor· d'aller applaudir )'oeuvre de Geerres 

~•fore "' a- adgt.N h li' tunc-s d,.mturenl 1,. 1tre morte, la faute Feydau. 
ta avançant e eu e l ont · 'd t • • • Il •st d 6 

n'en sera evr f'IOOll"O pa~ a nou!!, mats Une mauvaise nouve e 
es forces ennemies qui oc- à celui qui ne vuudra pas le!! entendre. 

J'avais, à peine, regagné la <carrée • 
que la patronne de l'hôtel m'avait leuée, 

, 

LQ princesse de Piémont 11fsite de.s ble1sés italitms 

• que l'on frappa à la porte. 
-Entrez 1 
C'était le g11rçon préposé à la garde 

de la remise. 
- Monsieur, fit·il, les gendarmes vous 

demandant ... 
Apeur~, il poursuivit : "'· 
- Il faut descendre, ils ne pla1untent 

pas 1 
- Combien sent-ils ? 
- Deux briradien et un homme ; ils 

exigent vol re présence, en bas, dans la 
remise, ça urge qa'i'tlisent. 

L'annonce de cette mauvai!le nouvelle, 
(quand les gendarmes s'en mêlent, c'est 
toujours plus désagréable que les arents) 
me déplut au plus bat1t point... 9ue. me 
voulaient-ils, Grand Dieu? Ils gaoha1ent 
mon r•nc•rl, avee la •Môme Crevette J, 

Que le diable les emporte ... teus 1 
lnterregatoire • 

EnerYé, i'obtemper~i aax iaje•etie~1 
des ami• du chan1oan1er Na•au• et l• 
dégrinrolai l'escalier pour •e jeter llllaus 
les bras Illies deux rendarmes, mais il •'y 
en avait plus q11'uu, le rra•é était parti, 
beire le ceiap, chez le bistro 1 

J'allais l•tter à éralité : àem•• à 

Et prenant le gendarme par la de11• 
ceur... et la main, je le conduisis a• 
• Bureau de l'hôtel 1. Laroa .. e, ô ben• 
heur 1 figurait sur la table d~ la Oire;:tion, 
je l'ouvrais au tableau <Pavillon~ . 

- Le voici. fis·j!', et je mont rais la 
page à mon justici~r éventuel. 

- Vu11s avez raison, c'e,t la première 
fois, dan• ma carrière de gendarme, 11ue 
je contemple "visuellemenh cette imare 
véridique d'uDe nation constitutionnelle­
ment et osten!liblement reconnue par la 
République française dont je représente 
la force. Pourtant le Turc, le < Graati 
Turc • , ça me dit quelque chose, madeué, 
c'est le nom < ex·ergot .. de l'hôtel 
des veyageurs, là en face, près du Qaai 
d' Airuillon. 

C'était vrai, il y avait à LanDion 
l'< Hôtel du Grand Turc et fies 'l/oya­
reurs >. 

Peodant ce temps là, ma camparne de 
voyare, j'en avait touiours une peur roa• 
pre Ja monotonie de l'itinéraire, llM 

voyait déjà entre les mains de Deit.ler, 
et avait fait le voeu à Sie-Anne d'Aa­
rag- pèlerioage breton, cHèbre- de ne 
porter des bas de fil que pendant 24 
heures, si Pandore 111e relâcltait. 

Quant à moi, j'étais fixé sur la C3pa­
cité Cile certains gendarme" ! retoaa: 
llllepuis, i'ai pris la précaution d'uoir 
<Larousse' dans le coffre à ouli .~ de 
veiture. 

Quelle salade ! 
Et la D•me chez M11xirn':i allez· 

vous me demantler ? ... Je n'ai p11 anis-
ter ftU'au dernier acte ... un llllrôle de der• 
nier acte. Chose eoxtraordinaire, toate1 
les principale1 scènes du chef fl'ecuvre 
de Ftydeau étaient passées ea revue ... 
c'était He salade de la fin ... L'impré­
sario volant avait inaururé ce sy1t6ae 
•'apothéose fi.ale ,,.ar donner au tea­
ristes retardataires, l'illusion d'avoir Y\I 
le nudeville ea eatier... pensai-je (? ... ) 
Un lreloo e91ireant me seuffla à l'ereille: 
- C'e.t I• mi•• choae q•'il• 11eu 
me11ln•t eprès ch•qae chat• Il• ri­
deaa l Veil• trois feia f•'çé r•c••· 
lf'l•nce. 

S. N. l>UHANI 



L '"écran de Beyoglu,, Vie Ec11111i1ue etf inancière Mozarit 
'. 

Nts ex,ortations 'ie la j1urnée 
d'hier 

Le total des exportatiom d'Istanbul 
au coun de la journée d'hier dépasse un 
million de Ltqs. Le chiffre e1t accueilli 
avec sati1faction s11r le marché. Hier, on 
a exporté à destination de la Bulgarie 
et de la Roumanie du poisson; à de1ti· 
nation de la Suisse, du millet; à desti­
nation de la France, df"s noisettes; à âes· 
tination de l'Amérique, des peaux de 
obasse; à destination de l' Allemarne, des 
~tits pois. au millet, ae1 tapis, des noi­
welte1 .et à destination ôe la Yougoslavie 
dei cltiffons. 

Les 'rix des citrens 
Oa remarq11e ,or le 111arché une haucise 

soudaine des prix dea citrons. Cette 
laausse, que rien ne justifie, apparaît 
al:.solument artificielle d ' autant plus 
qu•u fait, les citrens sont a9ondanh. 

Les pour,arlers buco-suédois 
,Les pourparlers turco·suédoi1 ttui 

avaient éti: interrompu1, il y a quelques 

M. Eden exposa aux 
Communes les raisons 

da son échec 
des Balkans 

(Suite Je la première 1'"6•) 
leurs ;,Uccè1 Ion de leur avance dans le 
tAé cr . 

"' ' \ l t suite de l'effontlrement tle la France, 
l'.x ~co :>n des enfafemeats pri• eo comn.un ea• 
•er la. Turquie etl ce 11ui concerne la1 armement. 
et la 1arantie accordée à la Gr~ce rHtèrent aur 
DH ép1ull'!t. Lorsque nou' urivâme• aa Caire, 
aou1 trouvâmes les lroi• chef1 inilitairea d'accord 
avac la politique envi1arée par Londres. Noue 
conetatâme~ que rie• préparatifs avaient lité déjà 
faits pour l'a:rpédihoH des troopct. Tous (~ 
'raits relatifs à des tléaaccorda surgis entra les 
Cll91mandants à propo• 0de cett" q11ealtoa n'oat 
pa• ua nul mot de vrai.,. 

M. Eden parla ensuite de soo dernier 
séjour à Athènes de ses entretiens avec 
le roi de Grèce et son gouvernement et 
ae répandi en éloges 1ar l'héroïsme du 
eeu ple hellène. 

La politique de la Turquie 
11 continue ainsi : 

<Pendant notre aéjeur dan• le Mo· 
yea·Orient pla•ieura occuions 1e 1oat 
Offertes de DOUi entretenir avee les 
ho.mes d'Etat turcs. Ett tant que no· 
tre alliés, la Turqaie fat mi1e au nu-

~;~ntl~i~ nnt de nos plana d'auiatance à la 
Ili Grèce. 

L'c:ristcnee terrestre de Mourt s'e.•t écoulée 
jours ont été repris hier à A nkara. On 

f 
aYCc la ral'idité et l'éclat ful1urllnt d'un météore 

escompte qu'ils prendront in rapid~-ment. sur le fond chatoyant d,1 XVllime aiècle. Sotl 
rénie précoc"' s'était épllnoui au 11ol11il d'Italie; 

Un pro jet de loi sur tea 
de la mer 

prOdU j tS déjii 1rnlour d .. enn ndolflscenc~ la rloire mettait 
•on a11r.:01 ... Mai• à 35 ans c11 n'~st pu un" vi" 
d11n. la lumière clu •riomphe qu" d11vait tran• 

Istanbul, 6 Mais 

Sivas·Erzurulll 
Si vas·ErzuruPA 

Sivas-Erzurum 

l 
Il 
Vil 

1941 

CHEQUES ~ 

Cba1lge ~ 
1 Sterlittg 532.tJ 

100 Dollar• 1 
Le pro'iet de loi sur les produit de cher la Parque cruelle; c'était la p1i:r qui était 

d • d L • • Londres la mer a été référé à la prbidcoce du rcn ue a un cneur éHou.f, qm avait f:pu1•é 
Conseil . Il sera fort :>rob.iblement dépo- 111 calic• .{,. l'llmertu'n ... de la tri1teHe .. t de New-York 
sé, ces jours·ci, sur le \,nreau d~ la l'incompr.:h"n8ion . . Pisris 
G .A .N . Un projet de loi à cet ég-ard Et pn11rtal'\t de c,. cœnr r10 ·1loure•1x et m"'nrtr' Milan 
avait été pr~eédemment référé à I' As· l "v~iMt i11illi cf,.~ m~lo~i"• divil'\I'•, c1 .. ~ mélndic.• 
sem9lée et même exa!Biné par certaines 1 qui durf'nt encore, fM1 chca .. t attr1lV•nte1. et qm 
COl'llmiasiO•S parlementaires mais avait dureront ~u.,i longtemo~ q•1'il y llura des oreil · 
été retiré ultérieurement p~r le rouver· 1 le• hu'Tl•in .. , pour 1 ... recneillir nec émotion et 

100 
100 

Franc• 
Lires 
Fr.Suiuu 
Florins 

ne ment. ïnea•e. 
Le nouveau projet comprf'nd 29 arti· Mourt e•t _l'un de~ i.:~ie• Ici pin• sin11:ulier• 

cles. La créatioA de la Batik Bank qui l et Ici pJ111 lmllant• rle 1 Allcmagn" .. t cle un 
. 't . . 1' . d l . 1 temn~. etat envtsagee par ancien pro1et e e1 • , 
est abandonnée et à sa place sera monté 1 Aahnt, à qui 1 on df'mandait quel .:tait , elon 
un bureau d'ex:ploitatien au capital de : l~i le plng gr11nd m•ai~i"n rnntf!mPor11in, répnn· 
roulement de ciRq mnlîons de livres. 1 d.'t : ~cethovf!n. Son 1ntHl01"nteur . •yant. ~e11· 
Dès 9ue l_e projet prendr• !orce ~e loi, t1o:e to11tef~I• 1~~ n~m de ~orar1t, 11 se Tecr1a ; 
certain• regleoaeats seroat elabores. ~hl m 111" 1• 1 f'lt anique · . 

La Société cles éponges qu'oa dit être La figure tic Mozart est an ct'ntre tlu film 
dus une situation difficile sera li uidée 

1 

.. Mélodie• .:ternellcs» que nous v'1ron• eu jours· 
et traasfért! au noavel 

0 
• ln q ci sur l'écran de l'une dH belles ulle• de notre 

rrants e. ville. 

T roi' nom!I no•is en rarant iucnt le sucÛ• : 

Geneve 100 
Amsterdam 100 
Berlin 100 
BruK~lle1 100 
Athènes 100 
Sofia 100 
Madt-id 100 
Vanovie 100 

Bocia~st 
Bucarest 
Belrrade 
Yokeli&ma 
Stockholm 

100 
100 
100 
100 
100 

Reicbsma"lt 
Bel ras 
Drach1ne1 
Levas 
Pezetu 
Zlotis 

Dinars 
Yens 
Cour. B. 

La vie maritime 
·-Le sert de la flotte 

grecque 

l'E.N.l,C. qui l'a pr11duit, G. Amato l\UÎ 1'" 
rait avoir aucune justification.La Grande· réalisé, el Carmine G11llone qui l'a dirigé. 
Bretarne n'a pas à roarir de la con du i· La vie tle \(ourt, dont Gino Cervi nous a 
te qu'elle a eu avec les payi arabes et réalité ua profil frémiHant et aeuible, e1t évo· 
en particulier avec l'Irak. C'est nous quée dans 11e• phases les plu1 caractéri•tiqaee. 
qoi avons assuré l'indépendance èe l'i· Loa mélodies du divin muticien forment la cor· 
rak moderne. niche la plu!I aurge•tlv~ qu11 l'o• puiue désir"r 

Nous l'avons toujours aiàé et nou1 pnu r l'action. l• !fil 
f h 

U11 bref communiaué donne . 
avons ait onneur à nos engarements. Le dévouement d" Contt.t.nca W eltar, paur l'au- JO 

Je tiens à le proclamer devant le mon· teur de «D.la •nan•, plus chauà et plus 1uave de \a guerre navale pour la Greee· r 
J On n'y mentionne pas la pld• I 

d~ entier. Noa~ somme~ reconnainanh I qu• l'arn ~ur, donna una not1i tle tendrene à toute unité de la marine helléniqne, !' AO c 
aux: gouvernements t:l_rc . et éfypti en l l'œuvre. On e1t conquis à la .f~i• par le doultlc Nous icrnorons don: si ce croit,~ur1 pour leur offre de métl1abon. Notre de- attrait de l'art et de l"auman1te. • 1 
Yoir en cette occurrence le voici : Gin" c~rvi a dea acc~nb de pr.ifon:le vérité. rassé est peut-être enCrète 011 9 1 

le 
abandonné en Grèce coatinent• 

"La première condition doit ètre le Il ut entouré par Conchita Montéaérr•, qui a 
retrait des troupes irakiennes de Habbi· dee ad111iraleura ferveah à htanbul et Luiaella conrs de l'évacuation. • 
niyé et la suspension des hostilités coo- . Berlti. Pour ce qui est des sous·ia&rans~d 
tre les force britaanittues d'Irak. Cette 1 Gallnne "e révèle une foi• de plue cc qu'il a annonce qu'ils ont tous rallié Al:.-~ la 
condition remplie et les ltostilités une toujnur• été: un régiHellr iate11i1 eat et lieu· La Grilce en avait 6, au début . et 

l 
N 

f • d l'A \ .:s· tilités, qaatre crros qui attei.,.n•1e• ti 019 101pen ues ng eterre sera e11po1ée reu11. Et par cleuu• l'actôon, qlli ae cléveloppe 6 • l s p4I, t ' 
à entrer en négociations pour arrêter les l ••n• une crescendo d'intérêt et d'émotion, le• tonnes en ~lonfée et deaic P u hantl l,t 
modalités de l'application des droits ttu'elle 

1 
notes coulent, ontloicnt, 1'élèvent, emperlant tous con~truah en France! auS :aeid''' ~ 

est résolue à faire respecter coAte que toute âme dans la paiuance de leur marie. 'de la Loire et aux chantiers c . ·,l 
coûte." !1!!!!9' Teutefou, un communiqué ~flac;. 

U Il · d" M' · de I' ~ date du 29 décembre 1939 avait .:s,• t, ne a us1on au 1scours IS8 en vigueur accor. cé la suliu11ersien d"J l'an des graD•. ~~ 
de M. Hitler frontalier turco-iranien marias, le ,.roteu•, coulé par •, e6' ·1t, 

M. Eden a ajouté : / trouilleur îtal_ien lors ~·une attall
11 

'.Jf ~r 
Dans son discours de dimanche dernier, Ankara, 6. A. A. - Les mesures en· tre un convoi. ill~ ' 

Hitler a déclaré que son attitude à l'é. visag.;es dans le protocole sig.1é le 8 Peur ce qui est des contre·totP ~ J.t 
gard des Balkans .est celni d'an observa· décembre 1940 a Hoy par les représen· on annHce que treis, sur dix dq:ee•O~ ~~ï' 
teur intéresaé. tants autGrisé1 des deox Etatr dans le sédait la Grèce, Gnt péri. Ces 1 

• ,é~ .""i 
Un ol:iservateur do11t le régime rep~- but de re11forcer la sécurité et la tran- torpilleurs se réparti11aient en tr01~.,1~ tl 

se sur le force armée et la Gestapo. quillîté de la frontière turco·iranie11ne Les plus anciens. au no•lare de t"••~ , ~~ 
Tous les pays arabes doivent savoir ont été mises en viroeur le 4 mai 1941 avaient participé à la ruerre b~ 111,~ , . 

cela: tout rapprochement avec les pays par l'échanre de notes entre l'ambas· Prémitivement destinés à l ~'j • \ 1
t 

de. l'Axe signifie pour eux la perte de sad• de la Répllbliq'Je turque, à Tébé- ne, ils avaient été acl1etés en 19 C•"~ \"i 
cette liberté qu'ils ont toujonrs SHYe• ran et le ministre des Affaires étran· chantiers censtructeurs White dt te '- ~I 
gardée avec un soio si jaloux: et qui est rères iraniens. Ils avaient sabi une sérieuse re ~:, lllÎ, 1...~1 
garantie par leur all~ance avec nout. 1927. Le second groupe, de qo;1.,Z·....tf ·~ 
- - 1 Un théâtre rnunicioal à lzrnir ments également, datait de 19 d ~ 1• 

tes pourparlers entre le Reich M. Biirhanettin Tep~i, de retour de s'arissait de fort aelles unités ,e G•.,. ,~ 

Au cour• de tous ces entretiens, j'ai 
ea le sentiment profond que les hom-
81es d 'Etat turcs avec le.quels j'ai ea 
l'Oetasion de m'eatretenir1 étaient ré· 
ICtlua à demeurer fidèles à lean ami· 
tiés et à résister avec énergie à toute 
••re11ion contre la souveraineté et les 
droits de la nation turque. Depuis le 
i'but de cette wuerre, la Turquie, avec 
1& politique indépendante, a rendu de 
•rands service• à notre cause. L'im­
portance du rôle qu'elle a joué en se 
failant la forlere11e en face d'une 
apeuion dirirée nra lê Moyen·Orient 
e•t 6vi4ente. Je auis persuadé que la 
•olonté de rester 1incèrement fidèle à 
l'Aarleterre et à l'alliance, forme la 
.... de la politique da gouYerncment 

t V
, h 1 Paris d epui; u.1 an enviro 1 , a fait des tonnes constr•ites chez Ociero, ;tfl.,. ~ 

e IC Y 1 d,; m u ches au orè 1 d ·s intér~ss~e en vae Enfin les deux derniers e11 date t9 tf' ''t 

P de I 
• de la créatio~ à Izmir d'un Théâtre Mu· entrés en 11ervice en 1938 et e~ce'"i"' ' 

as Personna ltés nicipal sur le ~oJèli.: de. ce~ui d'lstanb_<.11. Légërernent plus gros que le• ,r tis"t ~ 
Dans le eu ou l'aateriull•n nécessaire ils avaieat été lancés auJC c •f ~ 

t • " f • , serait ac.:ordée pu le gouvernement, "l'é- Yarrew, à Gla9gow. ·tr' ~ ~-au or1sees rança1ses minent artiste se mettra en centact à li serait intére11ant de conn•• d'J' ~ 
1 cet égard avec le Président de la Muni· tat d'avancement dei deux aatre•110 ~ ~ .. Ba IJ•A i cip,lité d'Izmir. yers du même type qui étaient rs*'1'1' \ a r On sait qae . M. Bürhanettin Tepsi traction en Grë::e même, à Sc•;~ ' 

• • ·-- avait été choisi en 1914 par le Sociétaire Sur treize terpilleuu que P;~4.1~ J.. 
Merlin , 6 . A.A.- On comrnuniqae de la • Comédie frantaise, M. Antoine, Gd rèce, tous antérieurs à 061 •- ',!. 

J • si· . Il engare par la Municip11lité, comme pre· ont certains datent de 19 ! ,..r0~ u• so•rce aemr-•1, rcre e : • d" t . • d D Ml B .:s • • 1 .,. ét • dét uit r ; m1er irec cur artistaq ue u • aru e.aa • qu un, e .n.1es, a e r . f• i' 
En rip•n•e à ane question po<Jée à uplosion le 12 ectobre dern1t sr'"' 

P.ropos d~s inform•tiens de •o•rce 1 Villa â louer , 1 bâtiments seulement ont pu P 
étrangère concernant lt1• pourparlers Alexandrie. f 
f li d · d • I Villa côtière, de style viennois, _..h(f 
ranco-a. eman • q•i se eroa •raient > Emi·ss·ion de nouveaux tiid•·,"1:·~'« 

è B•rlin, on • ripondv à la Wilhelm- située à Vanikoy (lhsplaore No 7' _... 
composée de deux étares de 7 el à f' • f f · 8 -;/, 

atraue q•• l'on n'• •aeant1 connair 5 chambres, avec commnnicatioa 01:cas1on ~e a 01r 
sance Je· la présence à Berlin de séparée, est à louer, ea entier •• q 
peno'ftnalitis /ra.neains aatorides. par étare, pour la saison d'été oa La direetion àe1 P. T. 1: r//V 

tare. 119 
~ . La questio~ ·~~~ak _ _ ~ · .._Ji! _ 

Pauaat I• ttuestioa de l'Irak, M. [den 
èat : 

• Ea preaant le pouvoir, Racàid Ali 
&Yait do11nê d'abord dos assarances q.e 
les droits déco•lant du traité anglo·ira­
ki• seraient recoaa11S. Easuile1 il a 

d\evis 'et eette c1nd11ite ne su· 

On "l'PrenJ dans les milieax auto- pour toute l'année. d'émettre des timbres·po1te •. ,'1' 
Tout le confort •. e'lectricité, ra"' de la proclaaiae Foire internall

0 

••s de Berlin q•• l'antbanatle•r M. ... · eau, bain hue, téléphone. En outre mir. 
Abetz est oena il g t1 quelttue. jears la villa posslde un quai de 25 .. . •••••1!1!1•1!1!1!!!1!11!-~.,... 
clans la •a/litale da Reielr. On sap· de long snr 4 m. de larre, aiui Sabibi: G. PRIM! .,t• 
pose fue •'est ee •oga1e f(ai a en· qu'un jardin très soirné. Umamî Nqriyat l\fl.I 
1endré les r111Ne•rs fllÎ ont •ire•lé •t Pour plus amples renseirnements CEMIL SlUFI 
f'UÎ •Îennent d'être tli•e1tlies 'l"'r la 1 téléphoner à 38-43. Münakua Mat~ ~ 
Wilhel•sfr••se. Galata. Gimrük Sokak ....-


